
1. J’étudie un texte sur la route de la soie

La route de la soie, une voie de commerce
Dans l’Antiquité romaine on ne savait presque rien de ces gens qui cultivaient l’« arbre à laine » et que l’on décri-
vait comme un peuple tantôt terrible, tantôt merveilleux. L’approvisionnement en soie de l’empire romain com-
mença au Ier siècle avant J.-C. grâce aux contacts directs avec les Parthes¹. Ces derniers étaient en contact, à l’est, 
avec des puissantes populations nomades commerçant avec les Chinois, les Xiongnu (Huns). Les Chinois, agricul-
teurs, cherchaient à se protéger des razzias² des Xiongnu au nord-ouest de l’Empire, en achetant la paix par des 
dons très importants en soieries. Chaque transaction augmentait considérablement le prix du produit qui aboutis-
sait dans l’empire romain. Au iie siècle le trafic des soieries s’amplifie et s’accompagne d’autres produits comme les 
fameux « chevaux célestes ». Épices, parfums et pierres précieuses comme le jade, gagnaient ainsi l’Occident, tan-
dis que le verre romain s’introduisait jusqu’en Inde et en Chine.

L’Histoire, n°192, « De Pékin à Constantinople : les routes de la soie », J.-P. Drège, 1995.
1. Peuple du sud-ouest de la mer Caspienne.
2. Pillages. 

Lis attentivement le texte ci-dessus puis relève le nom des empires et des peuples cités.
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Relie chaque peuple à l’élément qui le décrit dans le texte.

Empire romain cultivent « l’arbre à laine », peuple tantôt terrible tantôt merveilleux

Parthes puissante population nomade qui commerce avec les Chinois

Chinois en contact direct avec les Parthes

Xiongnu peuple au sud-ouest de la mer Caspienne

La route de la soie met en contact indirectement les Romains et les Chinois. Complète le schéma en plaçant  
dans les cadres le nom des peuples cités ci-dessus. 
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1. Comprendre un document
2. Rédiger un texte

COMPÉTENCES

Les relations de l’empire romain 
avec la Chine des Han

Nom . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  Classe . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Prénom . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  Date . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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La route de la soie
Manuel p. 128-129

DOSSIER 1

Pour quelle raison les Chinois et les Xiongnu étaient-ils principalement en relation ? 
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D’après le texte, pourquoi la soie était-elle un produit coûteux dans l’empire romain ? 
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La route de la soie dans l’Antiquité, des contacts indirects entre les empires chinois et romain.

contact et échanges



2.  Je fais le bilan en rédigeant un texte sur la route de la soie  

Rédige un petit texte sur la route de la soie et les échanges entre la Chine et l’empire romain.

Méthode
– Pour commencer : rappelle ce qu’est la route de la soie.
– 1e partie : décris les conditions de voyage (distance et paysages traversés).
– 2e partie : identifie les principaux produits échangés sur la route de la soie. 
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Les relations de l’empire romain avec la Chine des Han
CHAPITRE 9FICHE 1


